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Préfa
eLa langue 
hinoise est perçue depuis longtemps 
omme une in-vitation à partir à la ren
ontre de 
ontrées linguistiques extrêmes etdépaysantes, et don
 
omme in
itation à la dé
ouverte de l'in
onnu.Et il en va là 
omme de tout voyage : 
ela pourra être un simple re-gard rapide, amusé, intrigué, voire émerveillé par autant de paysagessinguliers et atypiques ; mais 
ela pourra également aller jusqu'à lavolonté de s'enfon
er plus avant au risque de se perdre, pour ressor-tir un jour de la forêt des signes, des mots, des phrases qui font le
hinois en ayant le sentiment d'avoir appro
hé le 
÷ur des 
hoses eten souhaitant faire partager une partie de son aventure... C'est 
equ'a fait Manu Cornet, auteur d'À la dé
ouverte du 
hinois, après unpériple dont les premiers pas remontent à quelque 20 ans. J'y ai étédire
tement asso
ié, pour avoir initié à la rentrée de l'année 1987 uneinnovation pédagogique d'éveil à la langue et à l'é
riture 
hinoisesdans une 
lasse de 
ours préparatoire de l'É
ole alsa
ienne à Paris.Manu Cornet, alors âgé de 6 ans, était dans la 
lasse... Il poursuivraplus tard 
e 
hemin en apprenant de façon e�e
tive le 
hinois dès le
ollège, jusqu'à 
e jour où il signe À la dé
ouverte du 
hinois.Se voulant d'une modestie très 
hinoise dans son propos (la
ulture d'une langue déteint souvent sur 
elui qui apprend 
elle-
i...),le présent livre possède néanmoins une qualité peu répandue dansles ouvrages exposant la langue 
hinoise, à savoir 
elle de vouloiraller au-delà de la surfa
e des 
hoses, et de faire entrevoir le 
÷ur dusystème. Le le
teur per
evra ainsi 
lairement à la le
ture de 
e livre(é
rit par un normalien versé en informatique), l'état de partitionque propose le � disque dur � du 
hinois : le langage d'une part, etle système graphique 
hinois d'autre part. Ce n'est pas là le moindremérite du livre.Pla
e à la dé
ouverte ! Joël BellassenProfesseur à l'Institut nationaldes langues et 
ivilisations orientales



Avant-proposSi toutes les langues du monde formaient une énorme ville, 
ha-que langue possédant son quartier propre, 
elui du 
hinois se situeraitbien loin de la partie � européenne � de la ville. Pour des visiteursfrançais, le quartier du 
hinois serait sans doute le plus singulier,peut-être le plus surprenant, en tout 
as le plus dépaysant. L'ar
hi-te
ture y est bien étrange, la disposition des rues semble dé�er toutesnos règles de bon sens, et même la matière dont est fait le sol sembleprovenir d'une autre planète.Les méthodes de langues traditionnelles proposent à leur le
teur,à travers un apprentissage exhaustif et progressif du 
hinois, uneétude minutieuse de 
e quartier, rue par rue, maison par maison,appartement par appartement. Ainsi, après la le
ture de tous 
eslivres, on 
onnaît le quartier presque 
omme sa po
he, et on peutdéjà le faire dé
ouvrir aux autres.L'obje
tif de 
et ouvrage est très di�érent : il est destiné à 
euxqui n'ont pas le loisir, ou le désir, d'entreprendre un par
ours aussilong et exigeant dans le quartier de la langue 
hinoise. Nous vousproposons, au 
ontraire, de vous installer 
onfortablement dans unpousse-pousse (an
ien taxi 
hinois) et de faire, modestement, une pe-tite visite du quartier. Le voyage sera su�samment 
ondensé pourne durer que quelques heures, mais assez 
omplet pour vous faire uneidée générale de la façon dont la langue 
hinoise fon
tionne. Ainsinous par
ourrons les boulevards prin
ipaux, mais aussi quelques pe-tites rues pittoresques qui laisseront deviner, nous l'espérons, un peude la ri
hesse de la langue.Lorsque vous aurez terminé 
e livre, vous n'aurez en
ore qu'uneidée très générale de la stru
ture de l'immense quartier de la langue
hinoise (une vie entière ne su�rait pas à l'explorer entièrement), etvous pourrez en
ore largement vous y perdre mais, au moins, lorsquevous passerez à nouveau par là, ou lorsqu'un ami vous interrogeraau sujet de 
ette partie de la ville, vous pourrez dire : � le 
hinois,je vois à quoi ça ressemble et je sais 
omment ça fon
tionne �.



6 Avant-proposAprès 
ette des
ription de 
e que 
et ouvrage propose, voi
i unepetite liste de 
e qu'il n'est pas.� Cet ouvrage n'est pas une méthode s
olaire de langue 
hinoisepour débutants : vous ne saurez pas, après la le
ture d'un sipetit livre, 
omprendre un texte en 
hinois. Il s'agit, plus mo-destement, d'une introdu
tion : nous poserons su�sammentde bases et tra
erons su�samment de grandes lignes pour quevous puissiez 
omprendre, de façon globale, 
omment le 
hinoisfon
tionne.� Cet ouvrage n'est pas un guide de préparation à un voyagetouristique. Vous n'apprendrez pas par 
÷ur les phrases-typeles plus utiles pour vous débrouiller en Chine. Au 
ontraire,nous essaierons d'établir, de manière 
onstru
tive et progres-sive, les prin
ipales règles de fon
tionnement de la langue et del'é
riture 
hinoises. Pour reprendre la métaphore d'un proverbebien 
onnu, au lieu de vous donner quelques poissons pour vousrassasier, nous vous proposons de 
omprendre le prin
ipe de lapê
he, et ses plaisirs.� Cet ouvrage n'est pas un livre savant ne s'adressant qu'auxlinguistes avan
és : nos expli
ations sont simples et progres-sives, sans référen
es érudites ni tournures pédantes. Au
une
onnaissan
e du 
hinois ou de quel
onques notions de linguis-tique n'est né
essaire pour 
omprendre l'ensemble du livre ;attendez-vous simplement à être dépaysé et à 
e que 
ertainsde vos repères soient sérieusement ébranlés : on n'apprend pasle 
hinois 
omme on apprendrait l'anglais ou l'espagnol.Notre propos 
on
ernera aussi bien l'é
riture 
hinoise que lalangue parlée ; pour vous permettre de pronon
er 
orre
tement lesquelques exemples que nous vous proposerons, nous avons pla
é desextraits sonores, ainsi que des 
ompléments d'information et des pro-longements, sur la page web dédiée à 
e livre :www.h-k.fr/liens/
hinoisNous espérons que vous aurez autant de plaisir à lire 
et ouvrageque nous en avons eu à l'é
rire. Vos 
ritiques 
omme vos éloges nous



Avant-propos 7aideront à l'améliorer en
ore : vous pouvez en faire part à l'éditeur,à l'adresse 
onta
t@H-K.frSi vous ren
ontrez 
e que vous estimez être une erreur ou une im-pré
ision gênante dans l'ouvrage, nous vous serions re
onnaissant denous en faire part également.Bonne le
ture et bon amusement ! Emmanuel Cornet
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Chapitre 1Un petit aperçuSi l'on dit en français � 
'est du 
hinois � pour parler de quelque
hose d'in
ompréhensible, et pas � 
'est de l'anglais �, � 
'est del'italien � ou � 
'est du russe �, il doit bien y avoir une raison1.Peut-être est-
e simplement par
e que la langue 
hinoise nous paraîtla plus lointaine, la plus singulière, la plus mystérieuse aussi, parmitous les modes d'expression qui existent sur Terre. Et de fait, peude 
ultures sont plus éloignées de la n�tre que la 
ulture 
hinoise.Par 
onséquent, avant de 
her
her à 
ara
tériser la langue 
hinoise entant que telle, interrogeons-nous sur 
e qui la rend fondamentalementdi�érente de la plupart des langues indo-européennes.Les langues auxquelles nous sommes habitués présentent, entreautres, les deux 
ara
téristiques suivantes :� elles sont alphabétiques : leur é
riture repose sur un petitnombre de symboles (quelques dizaines), à partir desquels onpeut former l'ensemble des mots de la langue ;� elles sont fondamentalement phonétiques : il est très fa
ile, àpartir d'un texte é
rit, de quelques règles relativement simpleset d'un peu d'entraînement, d'être 
apable de lire 
e texte àhaute voix, en faisant peu d'erreurs (et même si l'on n'en 
om-prend pas un traître mot).Ces deux observations, banales à première vue, font que noussommes 
apables de nous forger rapidement des repères solides dansla plupart des langues européennes : au moment d'apprendre unenouvelle langue, la mémorisation de son alphabet (lorsqu'il n'est pasidentique au n�tre) et de quelques règles de pronon
iation su�t pour1. En anglais, 
'est le gre
 qui est jugé in
ompréhensible (it's all Greek to me).Les Gre
s, quant à eux, font référen
e... au 
hinois.



14 Chap. 1 � Un petit aperçusavoir lire à voix haute à peu près n'importe quel texte. On peutdéjà demander son 
hemin dans une ville in
onnue, et on dé
ouvresouvent qu'un mot � sonne � 
omme son équivalent français, auquel
as on en devine fa
ilement la signi�
ation.Le 
hinois n'obéit à au
une des deux remarques 
i-dessus. Il n'apas d'alphabet : 
elui qui voudrait mémoriser tous les signes quiexistent en 
hinois (nous verrons heureusement que 
'est très loind'être né
essaire) devrait se préparer à y passer quelques dizainesd'années. En outre, on ne sait pas en général 
omment pronon
er unmot avant de l'avoir ren
ontré et appris. Et 
e n'est qu'un maigreé
hantillon de 
e qui nous attend.A
quérir de bonnes bases en 
hinois peut don
 sembler extrême-ment ardu ; 
e n'est pas le 
as. En réalité, il faut surtout partir duprin
ipe que 
ette langue est simplement très, très di�érente de lan�tre. Pour un Européen, le 
hinois est un peu 
omme un ami extrê-mement érudit, dont la 
onversation est si passionnante que 
ha
unede ses paroles é
laire le monde d'un jour nouveau, mais si farou
hequ'il n'a

epte d'entamer une dis
ussion qu'après une longue 
éré-monie d'appro
he. Après tout, 
haque nouvelle langue est une façondi�érente de voir et de 
on
evoir l'univers qui nous entoure.Faites table rase ; oubliez tout 
e que vous savez du fon
tionne-ment des langues. Si vous a

eptez de vous ouvrir à ses prin
ipesinattendus, à sa démar
he souvent surprenante, à ses 
apri
es par-fois, le 
hinois vous le rendra au 
entuple.1.1 Des 
ara
tèresLe 
hinois n'est pas une langue alphabétique. Au lieu que sesmots soient tous dé
omposables en une suite de symboles élémen-taires (les lettres) en nombre restreint, on peut dire en première ap-pro
he que 
haque 
on
ept est représenté par un symbole di�érent,appelé 
ara
tère.



1.1 � Des 
ara
tères 15a. Mais 
'est du 
hinois !Les mots français sont de tailles diverses, depuis les simples ono-matopées d'une ou deux lettres jusqu'au mot � anti
onstitutionnel-lement �, et leur forme est don
 plus ou moins � allongée �. Au
ontraire, 
haque 
ara
tère 
hinois a une forme 
arrée, et o

upeexa
tement la même surfa
e de papier que tous les autres. Certains
ara
tères sont plus 
omplexes à tra
er que d'autres (ils 
omportentplus de � traits �) et paraissent don
 plus � denses �, mais leur taillesur le papier est immuable. Un texte 
hinois, aussi long qu'il soit, seprésente don
 sous la forme d'une su

ession de symboles s'ins
rivant
ha
un dans un 
arré de taille unique. Pas d'ex
eption.Voi
i, à titre d'exemple, un petit texte en 
hinois2 :�Sù)�Ç"�,	,�
1�,²��	ËÜÉ�u��{ 0◦  0¢�#ÛÞ� : �Y�ËL�ÑUXê,�Ç|U���◦ t�¢È�óǑÞ�­�î,x��P, xÒUY�Ë◦ ���Ç|!�²î�Pê◦ ÆàåË�t�U,ez?òòǑ&CüøË�,�C���î,� : ��¢�,·¤��-òÉî�Þ��l� ! �Le 
hinois se lit, 
omme le français, de gau
he à droite et dehaut en bas3. En observant 
e texte attentivement, vous pourrezdistinguer quelques signes de pon
tuation (les seuls symboles à bri-ser l'alignement parfait des 
ara
tères), qui sont les mêmes qu'enfrançais, à l'ex
eption du point �nal, représenté par un petit 
er
le(et les guillemets s'é
rivent à la mode anglaise).Remarquons en outre que le 
hinois n'insère au
un espa
e entreles mots : on peut très fa
ilement distinguer 
haque 
ara
tère de2. Il s'agit du début de l'un des proverbes que nous présenterons au 
hapitre 8.Ce texte 
orrespond aux trois premiers paragraphes de la tradu
tion française,page 114.3. Jusqu'au milieu du XXe siè
le, le 
hinois se lisait en 
olonnes, de haut enbas, et de droite à gau
he.



16 Chap. 1 � Un petit aperçu
elui qui le suit, puisqu'ils o

upent tous la même surfa
e sur lepapier, mais 
ertaines unités logiques de la phrase ne 
ontiennentpas un, mais deux, trois, voire quatre 
ara
tères. La plupart desnoms 
ommuns, par exemple, ont deux 
ara
tères. On pourrait don

hoisir d'insérer des espa
es pour délimiter 
es unités logiques, a�nde mieux les dis
erner et de savoir où marquer une pause lors dela le
ture. Ce n'est pas le 
as. Pour pouvoir lire 
orre
tement unephrase 
hinoise, il faut don
 non seulement avoir déjà ren
ontré etappris 
ha
un de ses signes, mais également en 
omprendre le sens� en temps réel � a�n de savoir 
omment grouper les 
ara
tères.b. La langue LegoPuisqu'en première appro
he, 
haque 
ara
tère représente un
on
ept di�érent, 
'est don
 qu'il doit en exister une quantité phé-noménale ! En e�et, un re
ensement 
omplet de tous les 
ara
tères
hinois atteindrait fa
ilement un dé
ompte de plusieurs dizaines demilliers. Mais rassurez-vous : la langue 
hinoise est friande de jeux de
onstru
tion et d'asso
iations d'idées. Un 
ara
tère 
hinois (ou si-nogramme, nous utiliserons 
es deux termes indi�éremment) n'estpas un spé
imen unique, sans au
une relation ave
 les autres : il peutse dé
omposer en 
omposants plus simples, qui se 
ombinent entreeux pour former de nouveaux 
ara
tères. Mieux : les sinogrammeseux-mêmes peuvent s'asso
ier (par deux, ou plus), pour former desmots 
omposés.Reprenons par exemple le petit texte de la page 15 et ne 
onsi-dérons que le troisième et le quatrième 
ara
tère, que voi
i :ù)(nous ne nous préo

upons pas i
i du sens de 
e mot : il ne s'agitpour l'instant que d'une étude � graphique �). Ces deux 
ara
tèresforment ensemble un mot 
omposé, que l'on peut analyser, suivantplusieurs niveaux, de 
ette façon :



1.1 � Des 
ara
tères 17

On peut voir, tout en haut de 
et � arbre inversé �, le mot 
omposéde deux 
ara
tères puis, à l'étage d'en dessous, les deux 
ara
tèresséparés, qui sont ensuite eux-mêmes 
oupés en sous-éléments, et
.L'intérêt de 
ette dé
omposition réside dans le fait que tous 
es� petits mor
eaux � obtenus en � 
assant � le mot de départ sontréutilisables dans de très nombreux autres 
ara
tères : il su�t deles marier di�éremment, un peu 
omme ave
 des Lego. On peut parexemple obtenir les deux nouveaux 
ara
tères suivants :



18 Chap. 1 � Un petit aperçuIl n'existe pas, loin s'en faut, autant de 
ara
tères que de 
om-binaisons possibles : en prenant deux 
omposants au hasard et enles asso
iant selon son humeur du moment, on obtient la plupart dutemps un 
ara
tère qui n'existe pas. Cependant, 
ette façon de 
om-biner des éléments de base pour former des signes plus 
omplexes(grâ
e à des asso
iations d'idées � nous en dirons plus dans les 
ha-pitres qui suivent), puis de 
ombiner les 
ara
tères eux-mêmes pourobtenir des mots 
omposés, est à la base de l'é
riture 
hinoise. Celaexplique que l'on puisse 
onstruire, 
omprendre et mémoriser desmilliers de 
ara
tères à partir d'un nombre restreint de 
omposantsde base (souvent appelés 
lefs), en utilisant la puissan
e 
ombina-toire de leur asso
iation.
. Quelques repèresSeuls les Chinois les plus érudits 
onnaissent e�e
tivement plusde 8 000 
ara
tères. Mais la 
apa
ité à lire un texte en 
hinois est plusune question de fréquen
e que de nombre, 
ar 
ertains 
ara
tères sontextrêmement utilisés, tandis que d'autres ne servent presque jamais :il faut don
 apprendre les bons !Considérons par exemple les six 
ara
tères suivants :{ � 4 X ê |Il vous su�rait de les apprendre, et vous sauriez déjà re
onnaîtreplus d'un 
ara
tère sur 10 dans un texte 
hinois ! Plus généralement,pour lire un quotidien ou un roman, un bagage d'environ 2 000 
a-ra
tères est su�sant. Et en 
onnaissant les 900 sinogrammes les plus
ourants, on 
ouvre déjà 90 % des 
ara
tères des publi
ations habi-tuelles (livres ou périodiques).Quoi qu'il en soit, il n'est pas i
i question de faire la 
ourse aux
ara
tères, et plusieurs années d'études sont en général né
essairespour apprendre et maîtriser un millier d'entre eux. Dans 
et ouvrage,nous 
her
herons plut�t à 
omprendre la logique, l'esprit des jeux de
onstru
tion et des asso
iations d'idées dont la langue 
hinoise estfaite : 
'est l'objet des 
hapitres 2, 3 et 4. Mais avant de revenir aux
ara
tères é
rits, voyons à quoi ressemble le 
hinois parlé.



Chapitre 2Un 
ara
tère,
omment ça mar
he ?
Nous nous sommes jusqu'i
i limité à des 
onsidérations graphi-ques sur les sinogrammes. Or, 
omme nous le verrons dans les pagesqui suivent, le 
hinois s'appuie fondamentalement sur les asso
ia-tions sémantiques. Ainsi, après avoir vu 
omment des briques élé-mentaires pouvaient s'asso
ier pour former des 
ara
tères 
omplets,puis des mots 
omposés, il est temps de passer de l'autre 
�té dumiroir et d'expliquer pourquoi les 
ara
tères se forment de la sorte,pourquoi on 
hoisit une 
lef plut�t qu'une autre, et de quelle manièretout 
e
i in�uen
e le sens de 
haque sinogramme.Les 
ara
tères les plus simples à tra
er, à apprendre et à re
on-naître sont 
eux que l'on appelle pi
togrammes. Ce sont en e�et,à l'origine, de simples représentations pi
turales d'un objet, qui ontévolué ave
 les millénaires et que les Chinois ont simpli�ées, s
hé-matisées spontanément au 
ours du temps. Un petit dessin : quoi demieux pour signi�er rapidement, par é
rit, un objet simple ?La première se
tion de 
e 
hapitre présentera quelques pi
to-grammes élémentaires, ave
 lesquels nous 
ommen
erons à � jouer �tout de suite après en les mariant ensemble. Nous introduirons en-suite, tout au long du livre, quelques nouveaux sinogrammes, à me-sure qu'ils nous seront utiles. Mais pas de panique : vous n'avezpas besoin d'étudier attentivement et de retenir tous les 
ara
tèresprésentés. La �n du livre ne 
omporte pas de questionnaire pour vé-ri�er que vous avez tout appris ! Ne vous préo

upez pas de mémo-riser les 
ara
tères que nous ren
ontrons : ils seront rappelés lorsquenous nous en resservirons (vous trouverez également un tableau ré-
apitulatif à la page 121). Asseyez-vous 
onfortablement et suiveztranquillement la visite guidée.



28 Chap. 2 � Un 
ara
tère, 
omment ça mar
he ?2.1 Quelques exemples pour s'ouvrir l'appétita. 6 pi
togrammesVoi
i don
 sans plus tarder nos six premiers 
ara
tères :mù÷ Arbrerì� SoleilyuèÛ Lunehu�oÛ Feurén| Hommek�ou= Bou
heLes six symboles 
i-dessus servent très souvent de � 
lef �, à l'in-térieur d'autres sinogrammes, mais 
e sont aussi des 
ara
tères àpart entière. Sur 
ha
une de 
es lignes, nous avons fait �gurer� à gau
he, l'évolution du 
ara
tère dans le temps (de la gau
hevers la droite) à travers quatre de ses graphies ar
haïques : ils'agit toujours du même 
ara
tère, mais � dessiné � di�érem-ment selon les époques (l'é
riture 
hinoise est extrêmement an-
ienne, et 
ertaines de 
es formes remontent à plusieurs milliersd'années1) ;1. Voir à 
e sujet l'en
adré page 31.



Chapitre 3C'est logique !3.1 Chinois et ra
ines gré
o-latinesLe système d'emboîtement et, en somme, de réutilisation inten-sive des signes déjà existants possède 
ertains avantages dé
isifs surun système linguistique 
omme le n�tre, en parti
ulier sa grande
apa
ité à former de nouveaux mots, de façon simple et logique.Ce prin
ipe de 
ombinaison de briques de base pour 
réer de nou-veaux 
on
epts est si naturel que même les langues indo-européennes,en parti
ulier le gre
, le latin, et tous leurs des
endants, s'en sontservi, quoique de façon limitée. Cha
un 
onnaît les versions françiséesde quelques ra
ines gre
ques et latines, telles qu'� ortho �, � para �,� phone �, � bio �, � télé �, � logie �, � graphe � ou � doxe �. Ave
 
esquelques briques, on peut déjà 
réer des mots 
omme biologie, ortho-phonie, paradoxe, biographie, orthographe, téléphone, graphologie,orthodoxe, télégraphe ou phonologie. Et une petite étude étymolo-gique de 
ha
un de 
es mots montre à quel point l'asso
iation de sesdeux 
omposantes est naturelle.Cependant, 
e système 
ombinatoire tel qu'il est utilisé dans nos
ontrées reste extrêmement limité. Tout d'abord par sa faible exten-sion : il semble qu'une telle logique de réarrangement n'ait été utiliséequ'assez rarement, pour les mots les plus ré
emment 
réés (à l'é
helledu temps d'évolution d'une langue), qui sont très peu nombreux enregard de l'ensemble des mots de la langue. Ensuite, par le très petitnombre de briques élémentaires que l'on peut 
ombiner ensemble :deux le plus souvent (
omme dans tous les exemples 
i-dessus), troiséventuellement (
omme dans � autobiographie � ou � psy
hopatho-logie �). En�n, par le manque de liberté graphique pour 
réer de nou-veaux mots. En e�et, le 
ara
tère essentiellement linéaire des langueso

identales ne permet de pla
er 
es éléments de base que l'un aprèsl'autre (ou l'inverse) rien de plus. Impossible de pla
er un élémentau-dessus de l'autre, ou à l'intérieur de l'autre, ni de réduire sa taille



52 Chap. 3 � C'est logique !pour diminuer son importan
e ni surtout d'� emboîter � librement
es briques de base. Tout 
ela est possible en 
hinois.Si l'on voulait expliquer très simplement 
omment fon
tionnel'é
riture 
hinoise, on pourrait dire qu'elle utilise le même prin
ipeque pour la 
réation des mots 
omme � orthographe �, mais généra-lisé, a�ran
hi de toute linéarité, et étendu à l'ensemble de la langue.3.2 Le génial Monsieur Maa. Un nouveau motToutes les langues du monde ont, de façon répétée, dû faire fa
eau problème ré
urrent suivant : je dé
ouvre l'existen
e d'un nouvelobjet, 
omment vais-je 
hoisir de le nommer ?Imaginons pour 
ela un 
hasseur 
hinois d'il y a bien longtempsqui, étant 
onnu de ses semblables pour ses talents de 
avalier ex
ep-tionnel, fut nommé en 
onséquen
e à l'aide d'un 
ara
tère que nousavons déjà ren
ontré page 41 :m�aj ChevalMonsieurj, don
, s'étant aventuré loin de 
hez lui pour 
her
herdu meilleur gibier, se soit rappro
hé d'une région montagneuse. Il sesent pour l'instant en terrain linguistique 
onnu, 
ar ses an
ètres ontdéjà trouvé un nom pour 
es énormes monti
ules de terre, un nomqui est devenu aujourd'huish	anÌ Montagne1Soudain, il aperçoit au loin une montagne bien étrange : sur ses�an
s semble 
ouler une substan
e brûlante et orangée qui ressembleà du feu. Comme 
'est la première fois que notre 
hasseur observe
e phénomène, il éprouve naturellement le besoin de nommer 
e quenous appelons aujourd'hui un � vol
an �.Pour former un néologisme les langues o

identales ont, dansl'énorme majorité des 
as, fait le 
hoix de 
her
her simplement une1. Il s'agit d'un pi
togramme : le signe représentait originellement trois mon-tagnes : une grande entourée par deux petites.



Chapitre 4Le royaume desjeux de 
onstru
tionNous avons désormais su�samment d'éléments pour bâtir quel-ques édi�
es à la fois subtils et modulaires. Dans 
e 
hapitre, nousprésenterons quelques mor
eaux 
hoisis de la façon 
réative dont lalangue 
hinoise emboîte littéralement les symboles 
omme des pou-pées russes pour 
réer de nouveaux mots, grâ
e à un jeu d'asso
ia-tions d'idées parfois inattendues, mais souvent très imagées. Nousnous servirons des 
ara
tères déjà présentés dans les 
hapitres pré-
édents, et nous en ajouterons quelques nouveaux lorsque le besoins'en fera sentir.4.1 Quatre exemples 
ompletsPermis de 
onstruirePour donner une première idée de la 
on
eption 
hinoise des asso-
iations d'idées, 
ommençons par un exemple simple, basé sur deux
lefs.Nous avons évoqué page 28 le mot signi�ant � homme � (|) ; trèssouvent, lorsqu'il est utilisé en tant que sous-élément dans un 
ara
-tère, il se range sagement sur le 
�té gau
he et se redresse légèrementpour laisser la pla
e au se
ond élément, par exemple ÷ (l'arbre).Le 
ara
tère obtenu, et sa signi�
ation, s'appuient sur des prin
ipeslégèrement di�érents de 
e que nous avons vu jusqu'à présent :xi	u~ Se reposerQuelques 
ommentaires s'imposent, 
ar nous entrons désormais



Chapitre 5Passons à la phrase
Pour 
omprendre à quel point la grammaire française est 
om-plexe, essayez don
 d'expliquer à un étranger (un Chinois, au hasard)les règles d'emploi des arti
les indé�nis, des propositions subordon-nées relatives, des verbes transitifs indire
ts, des parti
ipes passés
onjugués ave
 l'auxiliaire avoir qui doivent s'a

order ave
 le 
om-plément d'objet pla
é devant lui, ou d'autres joyaux de ra�nementde notre grammaire.Citons avant toute 
hose quelques exemples de 
ompli
ationsgrammati
ales dont le 
hinois ne s'embarrasse pas, et qui sont autantde soulagements pour 
elui qui en fait l'apprentissage.� Pas de genre : 
omme en anglais, tous les objets non person-ni�és (
'est-à-dire, grosso-modo : tout sauf les personnes et
ertains animaux) sont neutres.� Pas d'a

ord, en genre ou en nombre. Les substantifs et lesadje
tifs sont invariables.� Et bien sûr, pas non plus de dé
linaisons.Nous l'avons vu, les fondements de la langue 
hinoise sont résolu-ment sémantiques. Par 
onséquent, une idée dont le sens est simpledoit être fa
ile à exprimer ; un 
on
ept plus subtil peut être repré-senté par un ou plusieurs 
ara
tères 
omplexes.Mais la grammaire, sorte de � 
olle � pour faire tenir ensembletous les mots d'une phrase, ne doit pas lui ajouter arti�
iellementde 
omplexité. Elle doit être su�samment 
omplète pour donner un
adre 
lair et pré
is à l'assemblage des mots, mais elle ne doit pas
onstituer elle-même une barrière pour l'a

ès au sens de la phrase.



78 Chap. 5 � Passons à la phraseApprendre une nouvelle langue est toujours di�
ile, surtout lors-qu'elle est très di�érente de notre langue maternelle, mais la langue
hinoise a fait le 
hoix de pla
er les obsta
les là où 
ela vaut vraimentla peine de les fran
hir.5.1 Comment ça, pas de pluriel ?a. Les a

ordsLes Chinois ne feraient-ils pas la di�éren
e entre � un � et � plu-sieurs � ? Si, bien sûr. En réalité, 
e qui n'existe pas en 
hinois, 
'estle mé
anisme d'a

ord. Le français se plaît à laisser (par exemple)les substantifs altérer les mots qui les entourent, 
omme dans � 
eslongues arabesques légères et gra
ieuses que j'ai gravées une à unedans la pierre �, laissant ainsi une sorte de sillage (la marque du fé-minin pluriel) dans le reste de la phrase. Rien de tout 
ela en 
hinois :les subtilités sont ailleurs.Les mots 
hinois sont don
, globalement, invariables. Commentfaire dans 
e 
as pour exprimer le pluriel, l'existen
e de plusieurs
opies d'une même 
hose ? On dit tout simplement � deux �, � trois �,ou on emploie le mot signi�ant � quelques �, ou � plusieurs �, avantle nom 
on
erné (et pas besoin d'� a

order � 
e dernier).b. Les trois personnesUne façon d'exprimer le pluriel existe 
ependant pour les pro-noms personnels. L'organisation des pronoms personnels en 
hinoissuit à peu près les mêmes règles qu'en français : les trois prin
i-paux (� je, tu, il �) sont 
ha
un exprimés par un 
ara
tère uniqueen 
hinois. Voi
i par exemple le deuxième :n��� Tu, toi11. Remarquons que � 
ontient, à gau
he, l'élément de l'homme (| qui,souvenez-nous, se re
roqueville légèrement pour laisser la pla
e à l'autre élé-



84 Chap. 5 � Passons à la phrase



Chapitre 6(Pas de) 
onjugaisonC'est une bonne nouvelle pour 
elui qui veut apprendre la langue
hinoise : elle ne 
omporte pas de temps proprements dits et, par
onséquent, pas de 
onjugaison. Pas de parti
ipe présent, de plus-que-parfait, d'imparfait du subjon
tif ou de 
onditionnel passé se-
onde forme. Pas de passé ni de futur. Mais alors, 
omment fairepour exprimer le fait qu'une a
tion a eu lieu hier, ou qu'elle auralieu demain ? Le plus simplement du monde : en disant � hier �,� demain �, � il y a trois jours �, � l'année pro
haine �, � très bien-t�t �, et
. Si l'on pré
ise déjà qu'une a
tion aura lieu dans deuxsemaines, quelle est utilité de marquer le verbe pour montrer unese
onde fois qu'il s'agit du futur ? Les verbes s'ajoutent don
 à laliste des mots 
hinois qui sont, par nature, totalement invariables :� regarder � se dit toujours �� �, quelle que soit la situation.Il existe 
ependant en 
hinois 
ertains éléments grammati
auxdont le r�le est relativement pro
he des temps en français, en 
esens qu'ils modulent le sens d'un verbe, selon l'état pré
is de l'a
-tion 
onsidérée : il s'agit des aspe
ts. Mais la 
omparaison s'arrêtelà, 
ar le fon
tionnement des aspe
ts est très di�érent de la 
onju-gaison française, ne serait-
e que par leur nombre � trois aspe
tsexa
tement �, là où nous jonglons ave
 des dizaines de 
ombinai-sons modes/temps (multipliées par les six pronoms personnels quiimposent à 
haque fois une désinen
e di�érente).À 
es trois aspe
ts 
orrespondent trois 
ara
tères isolés ; nousallons en présenter deux grâ
e à quelques exemples.6.1 Le vé
uVotre ami 
hinois, Monsieur j (m�a � peut-être est-
e un des-
endant de 
elui du 
hapitre 4), a une ex
ellente mémoire et détestevoir un �lm deux fois, même à plusieurs années d'é
art. Or 
e soir,



Chapitre 7Le sens des noms propresLe 
hinois qui, nous l'avons vu, repose sur des prin
ipes fon-damentalement sémantiques, est par nature peu propi
e aux nomspropres. Un nom propre français ne sert, très souvent, qu'à identi�erde façon unique un individu, sans avoir de signi�
ation parti
ulière1 :
'est une simple suite de syllabes qui ne 
orrespond à au
un autremot. Mais en 
hinois justement, il n'existe pas de � simple suite desyllabes �. Comme nous l'avons dit au 
hapitre 1, une syllabe 
or-respond toujours à un 
ara
tère, et un 
ara
tère a toujours un sens.Une suite de 
ara
tères, quelle qu'elle soit, a don
 elle aussi toujoursun sens : même si les 
ara
tères juxtaposés ne sont pas né
essai-rement faits pour être utilisés ensemble, il en ressort toujours deséléments de signi�
ation.Nous avons 
ité au 
hapitre pré
édent l'exemple du nom 
hinoisde la Fran
e : 
e nom est 
omposé de deux 
ara
tères, et le premiera été 
hoisi en partie pour sa proximité phonétique ave
 le � vrai �nom de la Fran
e (il se pronon
e � f�a �), mais également pour sasigni�
ation (� loi �).Cette indisso
iabilité du son et du sens a bien sûr des 
onsé-quen
es importantes sur la façon dont les Chinois 
onçoivent, uti-lisent et traduisent les noms propres.7.1 Nom, prénom, et pas trop d'eau s'il vousplaîta. Les noms en 
hinoisLe nom d'un Chinois est 
omposé soit de deux, soit de trois
ara
tères2.� Le premier 
ara
tère est le nom de famille3. Dans un 
ouple,l'homme et la femme n'ont pas le même nom : la norme est1. On peut aussi avoir simplement perdu la tra
e de son étymologie.2. Il peut en 
omporter davantage, mais 
'est très rare.3. C'est d'ailleurs les Chinois qui ont utilisé les premiers des noms de famille,



Chapitre 8Proverbes8.1 Les 
hengyua. Qu'est-
e qu'un 
hengyuLe 
hengyu est la forme la plus 
ourante des proverbes 
hinois.Il s'agit d'un très petit nombre de 
ara
tères (quatre le plus souvent)qui résument une petite histoire. Comprendre et utiliser un 
hengyu,
'est don
 non seulement 
onnaître la signi�
ation de 
ha
un des 
a-ra
tères qui le 
omposent, mais aussi 
onnaître l'histoire sous-ja
entea�n de saisir le sens réel du proverbe.b. Le goût des 
li
hésDans une dis
ussion en français, l'usage des proverbes est sommetoute assez rare, et 
eux dont nous faisons usage se 
omprennent plu-t�t fa
ilement, même pour quelqu'un qui ne les a jamais entendus(� Qui vole un ÷uf vole un b÷uf �, � Ne pas vendre la peau del'ours avant de l'avoir tué �, et
.). Les Chinois utilisent bien davan-tage les proverbes dans leurs dis
ussions, et le fait que les 
hengyusont une 
ompression en seulement quelques 
ara
tères d'une his-toire plus 
omplexe leur donne une grande densité sémantique etles rend souvent impossibles à dé
hi�rer sans autres indi
es, si bienqu'un étranger peut vite être dépassé par une 
onversation émailléede 
hengyu.De plus, là où les Français évitent de trop faire appel aux pro-verbes, aux phrases toutes faites, aux 
li
hés, les 
hinois voient plut�ten leurs proverbes une ex
ellente façon d'appuyer leur ré�exion surdes bases solides, des images bien 
onnues, au point de développerun 
ertain goût pour le 
li
hé. Un texte français qui s'appuierait tropsur des pon
ifs battus et rebattus serait vite dis
rédité par ex
ès de
li
hés ; au 
ontraire, un texte 
hinois qui ne 
omporterait pas sonpetit lot de maximes pourrait presque être taxé de � manque de 
li-



Solutions des devinettes1. Littéralement � petit 
heval � : poney.2. � Eau de la bou
he � : salive.3. � Homme du milieu � : intermédiaire.4. Littéralement � beau
oup � peu � : 
ombien (sur les 
ontraires,voir la page 37).5. � C÷ur de la main � : paume.6. � L'Est du milieu �, � l'Est médian � : Moyen-Orient.7. � En dessous de l'eau �, � sous l'eau � : 
'est l'adje
tif sous-marin.8. Littéralement � main de l'homme � ou � main des hommes � :main d'÷uvre.9. � Montagne � eau � : deux éléments représentatifs d'un beaupaysage.10. � Deux � main �, � se
onde main �, autrement dit : d'o

asion.11. � Pays du milieu � : Chine, également bien 
onnue sous le nomd'� empire du milieu �.12. � Homme de Chine � : Chinois.13. � Pays du 
iel � : paradis.14. Le 
ara
tère montre une femme sous un toit : 
'est pour lalangue 
hinoise le symbole de la paix, de la sérénité.15. � Enfant du 
iel �, ou plut�t i
i � �ls du 
iel � : 
'est l'empereur.16. � Ra
ine du Soleil � : 
e mot désigne le � pays du Soleil levant �,le Japon (remarquez la proximité phonétique ave
 rìb¥n).17. �Mer au milieu de la terre � : la Mer qui est située au milieu desterres est la Méditerranée, les mots 
hinois et français laissenti
i apparaître la même logique dans l'étymologie.
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